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Depuis le début de son existence, le T'Atrium pose la question de 
l’implication des artistes dans la cité, elle puise son inspiration 
dans des questions de politiques sociétales où l’interrogation de 
ses enjeux demeure perpétuelle. Les artistes qui la composent 
s’inscrivent dans une relation intelligente avec la cité (inter-ligere, 
c’est-à-dire faire le lien, pour faire référence à Edgar Morin).  
La compagnie réside et développe son travail artistique et 
pédagogique sur le département de la Mayenne au sein de 
l’agglomération lavalloise. Depuis janvier 2017, elle est en 
résidence au sein de la ville de Saint-Berthevin. Le T’Atrium est 
soutenu par la DRAC des Pays de la Loire, le conseil régional des 
Pays de la Loire, le conseil départemental de la Mayenne, la 
communauté de communes du Pays de Mayenne, la ville de Saint-
Berthevin.  

Les directeurs artistiques Bertrand Fournier et Sandrine Monceau 
ont collaboré à de nombreuses reprises avec le théâtre de Laval et 
les saisons culturelles du département mayennais.  

En 2015, ils créent :  
- Le Grand Ramassage des peurs d’après une idée de 

Christian Dussange à Laval  
- L’hiver, quatre chiens mordent mes pieds et mes mains 

de Philippe Dorin  
 

En 2016, ils créent : Gretel et Hansel de Suzanne Lebeau adapté 
par Bertrand Fournier avec Mayenne Culture et l’ensemble 
instrumental de la Mayenne dirigé par Mélanie Thiebaut Lévy.  

En 2019, ils créent : L’Ile Jadis de Sabine Tamisier.  



 
Résumé du texte « Émile et Angèle » :  
 
Angèle, onze ans, parisienne. Émile, même âge, québécois.  
D’un exercice imposé par des maîtresses inspirées, ces deux, là 
créent une drôle de correspondance. L’océan qui les sépare 
n’endigue pas leur flot d’écrits. Tout y passe : de la lettre au fax 
jusqu’aux courriels. 
 
De cette relation épistolaire que la modernité rend immédiate, 
surgiront mille jeux et une découverte sensible de leurs univers 
réciproques. 
 
Origine du projet d'écriture 
 
Un jour de juin 2000, nous nous retrouvons, Françoise et moi, 
dans un café. Je lui propose un projet d’écriture qui prendrait en 
compte notre emploi du temps et nos situations géographiques 
respectives : une relation épistolaire fictive.  A la fin de l’été, je 
reçois une lettre d’Angèle Perduro, une écolière parisienne 
correspondante attitrée d’un écolier québécois...  
Un mois plus tard, Emile D.Godbout-Dodd, surnommé God, lui 
répondra. Ecrire à deux, ça répond à un désir que j’avais d’écrire 
autrement, d’élargir ma plume, de la secouer.  Varier les genres, 
les positions, les situations d’écriture.  Aller voir ailleurs si je n’y 
serais pas aussi. Un désir de sortir de mon sillon dans l’espoir d’en 
creuser un nouveau. Ecrire à deux, c’est écrire face à l’autre. Un 
autre qui devient témoin, miroir placide ou déformant, spectateur 
analytique et généreux de mes saillies, de mes niaiseries, de mes 
pannes, de mes errements. Ecrire à deux c’est avoir envie de 
surprendre, de toucher, voire d’épater l’autre ; c’est être 
perméable à sa façon de sentir les choses, subir son influence, se 
rebiffer, revenir chez soi. 
Ecrire à deux, cela m’apprend non comment écrire, mais comment 
j’écris.  Joël Da Silva 
 
 
 
 
 
 



Que puis-je ajouter ? Qu’en ce mois de novembre 2001 les enfants 
Angèle et Emile ont fait connaissance. Leurs personnalités se sont 
affirmées, affinées, leurs rapports sont devenus complexes, riches 
de leurs petits bonheurs racontés, mais aussi de leurs disputes 
épistolaires. Les scories anecdotiques des premières lettres, 
écrites instinctivement sans autocensure, s’effacent pour donner 
une place au sensible. Des phrases restent en suspens, ouvrant 
des pistes multiples. 
Moins bavardes, les lettres retravaillées deviennent plus intimes, 
plus fortes, plus théâtrales. Tout en gardant l’évocation de 
certaines différences entre les deux pays, l’exotisme disparaît, la 
chasse aux clichés est ouverte. 
Et, à travers leur écriture et leurs personnages, les auteurs se sont 
rencontrés, étonnés d’avoir fait connaissance à leur insu.  
Françoise Pillet 
 
 
 



Voici quelques pistes de travail à destination des enseignants, à décliner en 
fonction du niveau des classes et des programmes de chaque cycle. Ce 
dossier n’a pas la prétention d’être un support pédagogique académique...  

Avant le spectacle  
 
Possibilité d’organiser des rencontres avec le metteur en scène et 
une comédienne.  
 
Emettre des hypothèses   
 
- Le titre de la pièce  - Qu’évoque t-il ? 
- À partir du titre – nommer les impressions, essayer d’imaginer 
une histoire.  
- À partir d’une lettre (à retrouver juste après), essayer d’imaginer 
une réponse ou une suite à la lettre sélectionnée. 
- Chercher les différents moyens de communication. Ceux d’hier et 
d’aujourd’hui.  
- Comment pouvez-vous communiquer avec un ou une inconnu.e ?  
- Pour les plus petits : Faire dessiner sur une feuille les 
personnages Émile et Angèle.  
- Angèle habite Paris et Émile, Monréal : connais-tu ces deux 
villes ? Que sais-tu de ces villes ? Si tu devais décrire ta ville 
qu’écrirais-tu ?  
- Lire à voix haute les 3 lettres. Et imaginer une mise en espace de 
ces lettres (pour les plus grands).  
- Inventer/Construire une carte postale (choisir ou dessiner une 
illustration au recto et écrire un message au verso – carte postale 
à envoyer à Émile et/ou Angèle) 
- Qu’y-a-il de commun aux lettres (la mise en page, en-tête, fin de 
lettre (etc)) ?     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Après le spectacle  
 
Possibilité d’un bord de scène avec l’équipe artistique et technique 
du spectacle.  
Possibilité aux deux membres de la compagnie de se déplacer 
dans les établissements scolaires.  
 
Partager  
 
- Je me souviens, j’ai aimé, j’ai compris  
- Ecrire ou dire  (en fonction de l’âge) à chaud ses premières 
impressions  
- Faire un portrait chinois :  
Si le spectacle était une couleur, ce serait 
Si le spectacle était une odeur, ce serait 
Si le spectacle était une émotion, ce serait 
Si le spectacle était une sensation, ce serait 
Si le spectacle était un son ou une musique, ce serait 
Si le spectacle était une image, ce serait 
…… 
La scénographie  
 
Demander aux élèves de retrouver les éléments de la 
scénographie :  

- L’espace : nommer les espaces des personnages 
- Les lumières : est-ce que la lumière accompagne les espaces 

de jeu ? comment ?  
- Le décor : te souviens-tu d’un décor si oui peux-tu le 

nommer/dessiner 
- Une création sonore : as-tu entendu de la musique ? des 

sons ? si oui peux-tu les nommer ?  
- As-tu vu des images ? si oui lesquelles ? Y-avait-il de la 

couleur ?  
 
Théâtre et jeu  
 
Demander aux élèves de jouer une scène (faire appel à son 
souvenir – jouer la scène préférée) 
 
 
 
 
 
 
 



 
Analyse du spectacle  
 
Des questions qui peuvent amener à réfléchir différemment au 
sujet de ce qui a été vécu.  

- Y avait-il un texte ?  
- S’agissait-il d’une pièce, d’un montage de texte, d’une 

adaptation ? ou autre ?  
- Y-a-t-il un ou plusieurs auteur.es ?  
- Qui est l’auteur de la pièce ? 
- Le spectacle était-il fondé sur une histoire que je 

connaissais ?  
- J’essaie de dresser une liste des « sujets » dont il est 

question à mon avis dans ce spectacle ? Certains thèmes 
étaient-ils surprenants, dérangeants, dôles, touchants ? 
Lesquels ?  

- Combien de personnages as-tu découvert dans la pièce ?  
- Te souviens-tu des noms des personnages ?  

 
….. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 







Voici quelques pistes de travail à destination des conservatoires et des 
établissements d’enseignement artistique, à décliner en fonction des 
cursus. Ce dossier n’a pas la prétention d’être un support pédagogique 
académique... 
  
 

Avant et après le spectacle  
 
Pour les élèves musiciens et comédiens  
 

- Correspondance entre des groupes musicaux 
- Travailler sur le genre du Mélologue* - il s’agira de créer avec 

des instrumentistes l’univers sonore d’une correspondance 
épistolaire pris en charge par des élèves comédien.nes. Cette 
création sonore pourrait être aussi proposée dans un atelier 
de musique assistée par ordinateur (M.A.O) et accompagnée 
par le musicien de la compagnie.  
 
* Mélologue c’est un mélange de musique et de textes parlés sous 
forme de discours, généralement présent dans une œuvre musicale. 
Proche de la définition du mélodrame, ce terme a été créé en français 
par le compositeur Hector Berlioz pour définir une de ces œuvres « Lélio 
ou le retour à la vie ».  

 
Pour les élèves en arts visuels 
 

Proposer un travail sur le thème du dadaïsme. Cette 
proposition pourrait être accompagnée par une artiste de la 
compagnie T’Atrium 
 

  



Pour des informations complémentaires sur le spectacle, ou pour construire 
votre projet, n’hésitez pas à nous contacter : 

 
 
 

ACCOMPAGNEMENT ET DÉVELOPPEMENT  
Satya Gréau 

satya@filigranefabrik.com 
 

anefabrik.com - 06  
CONTACT ADMINISTRATIF - administration@tatrium.com 

http://www.tatrium.com 
SIRET 821 709 672 00025 APE 9001Z  

Licence 2-1096441 et 3-1096442 
 
 
 
 

  


